
PLUS QUE JAMAIS,
LE 1er MAI

Alors que le monde entier fait face à la pandémie, ce 1er Mai sera plus que
jamais la journée internationale de luttes des travailleuses et travailleurs.

Depuis  le  début  de  la  crise  sanitaire,  des  millions  de  personnes  sont
confinées. De nombreux pays vivent grâce aux oublié.e.s, aux invisibles de
nos sociétés, qui continuent à travailler, le plus souvent au risque de leur
propre vie. Les Unions Départementales du Calvados CGT, FSU, Solidaires,
tiennent avant tout à exprimer leur soutien total à ces travailleuses et ces
travailleurs qui sont en première ligne pour que le pays continue à vivre.

Évidemment, ce sont d’abord l'ensemble des personnels de santé qui n’a pas
compté  ses  heures,  son  dévouement.  Ensuite,  il  y  a  tous  les  salarié-es,
souvent des femmes et  souvent les plus mal rémunéré-es ! Les travailleur-
ses sociaux des établissements et services sociaux et médico-sociaux, les
personnels d'entretien, les postier-es, les pompier-es, les énergiticien-nes, les
personnels des collectivités territoriales, les logisticien-nes, les salarié-es des
transports et des commerces alimentaires etc… Et tous ces agent-es de la
fonction publique qui ont continué d’assurer leurs missions de service public
et, plus largement, ceux et celles qui travaillent au service de la population.

Les  paroles  de  reconnaissance  des  gouvernements  n’ont  pas  été  suivies
d’actes  forts.  Les  mots sont  évidemment  insuffisants  pour  exprimer notre
colère et notre détermination à faire changer les choses. 

En France, la démonstration est faite que ce gouvernement et les politiques
d’austérité  menées  depuis  des  années  sont  responsables  de  la  situation
tragique que vivent actuellement les hôpitaux. Des hôpitaux contraints de
faire appel aux dons de matériel de protection et incapables d'endiguer la
vague de l'épidémie. Ce ne sont pas seulement les masques qui font défaut,
mais  l'ensemble  du  matériel  de  soins  (respirateurs,  bouteilles  d'oxygène,
antibiotiques,  curares,  pousse-seringues,  blouses,  housses…).  Et  tout  cela
alors que notre pays est la sixième puissance mondiale et que le patronat
français est le 1er en Europe pour le versement de dividendes !

Dans notre département, au-delà des hôpitaux, c’est l’ensemble des services
publics qui est impacté par ces politiques d'austérité réduisant les budgets et
les personnels. Ce sont pourtant eux, aujourd'hui, les premiers de cordée. Le
Calvados mérite une réflexion large avec tous les acteurs sur le devenir de



nos services publics. La question de l’industrie doit aussi être traitée. Il faut
que  les  entreprises,  les  secteurs  délocalisés  au  nom  du  profit,  soient
relocalisés. Si la priorité doit être donnée à   la production de matériel de
santé, de médicaments, de sécurité, la relocalisation ne doit pas se limiter
aux seuls critères de souveraineté nationale trop souvent évoqués.

Ce  sont  toutes  ces  revendications  que,  bien  que  confiné-es,  nous  allons
porter ensemble ce 1er Mai 2020, ces revendications qui sont plus que jamais
d’actualité :

 Sacrifier  la  santé  des  travailleurs  et  travailleuses  n’est  pas
admissible.

 Sacrifier les droits des travailleurs et travailleuses sur l’autel
de l’économie n’est pas tolérable et ne pourra continuer quelle
que soit la situation.

 Sacrifier  les  plus  précaires d’entre nous n’est pas  admissible
dans une société d’égalité et de solidarité !

Elles  et  ils  payent  le  prix  fort  de  la  situation  et  les  inégalités  sociales
explosent. Les aides ne peuvent être réservées aux entreprises. Il faut aussi
permettre la suspension des loyers et des dépenses de toute l’énergie, une
aide pour l’accès à internet et aux transports car nous savons que si la crise
sanitaire peut régresser, la situation économique et sociale va continuer à
faire des dégâts.

Cette situation inédite qui peut, malheureusement, perdurer et/ou continuer,
a remis en lumière l’essentiel : un hôpital et un système de santé publique
avec  de  vrais  moyens  humains,  matériels,  financiers,  un  système  de
protection sociale large tout au long de la vie, des services publics qui ne
sont  pas  sacrifiés  par  des  politiques  de  restructurations,  suppressions  au
bénéfice des appétits de ceux qui prospèrent dans ce système capitaliste !

Le  1er  Mai  doit  permettre  à  chacun  et  chacune  de  s’emparer  de  ces
revendications et par tous les moyens de les rendre visibles. 

Même  confinés,  manifestons  toutes  et  tous  le  1er-Mai,  avec  des
pancartes, banderoles ou en envahissant les réseaux sociaux (...) et
donnons à cette journée une véritable force collective !

Le 1er Mai, soyons visibles, solidaires, déterminés. Nous ne paierons pas la
crise générée par des choix politiques d’un système capitaliste mortifère.

Transformons le monde de demain en un monde vivable, de justice
sociale, écologiste et féministe !

                        Caen, le 29 avril 2020


